
MÉLANC~ ES l~ELl<IEt)xscrENTrFIQuESYPOL1TlQuES ET LITTÊRA IRES.

Qtt l'amur et la confraterniîé rêg1lît parni nous. Qtue l'otn puisse
nots rerotinir et tous liex pr iue onluite bonéle, obre et régulière,
pr notre aniiéité; notre amour et notre zi'Mc litour tout ce qui est bon et lou-
able.

Pnri là,ntoîs iériterotne P'e.time le nos ennelioyens. Nous gngnerons leur
cnfn lc ntius réplandrons le giut ie P teln1tiltll bien loin nitutîour de noîun~s

et ntis relnvorn, noire profcsion de l'tit abject et intcontsidéróé n ülPunt

placé "t"""ce .lusieurs de ses mmclres et 'apuatlhlc d'unit certairt
no . ire de inos cumpntuote

Nous lti dunneruns tout l'édoai q'lle dloi avoir dans un pays comm? le

nôtre et qu'elle a tu(îjours cu cl,-% les tnations les plus; civiisécs de hii terre.
Jnrnal de Québcc.

B U L Il i T i N.

.Jdrrss aux lecteurs des \léla ng's.-Bill proposés à la. Chnibre.-Un
meurBre.-~.Ugr. Banchet Row.-Alemurandum 'u suj"t de la Syrie.

Nos lecteurs voudront bien nous permettre (le revenir encore une fuis, sur

les motiis pour lesquels les -ilnges Religieux ont été fondés Si nous

nou11s ci rnppelons ben, le buit princuipial était tout religieux nnrne l'annonce

le titre de ce jourr.al. Pour parvenir à remplir leur mission les Editeurs, qui
nous ont précétlés ni'ont rin épargné ils ont fait venir a grantds fiais les

neilletrs joirntau c'athlies de Illtr<pe. L' Univers, P./1m i le /a Rdi-

gion?, le .Journael dcs Vill<s ce de Caupanes de France : le Tablel de Lon-

tires ; le Freeaneu's lbuirntil le New-York, le Cross dLlalifax, le Calolic

.3Iagazi(e de l3;llimnre, le Catholic Phrd de philn del phie, le Propagateur

Catholique de ia Nouîvelle-Orléns la Ga:cUte des Opclousas, (1) et diverses

autres qui nous furnissenit encore t]eur-à-tour leu contingcnt. Les ,tuvelles
religieuses d'Europe et des tats-Unis sont donc à nott dispositiont, 4-t nous

les donlnnb toujours le plutôt qu'ilo us est pusible. Les nouvelles religieu-
Les de no:re pays ie se funit guèrc attend; non plus.

Quant nux noîuvelles plîli titues, nous échangeons n ec presqp:e tous les

journaux de Lontrénl et île Quélbec, et dans notre numéro suivant nous

donnons les nouvelles qui peuvent !e pltu", intéresser nos abonns. Il serait

inutile dle vouloir nous oljec ter cqiu nouts donnons ces nouvelles après les au-

tres ; cette objection scrait par trop inijuîste. Donnons pour exemple Phis-

toire le notre mairie. Conviendrait-il à des Editeurs-piétres d'aller se múéler

parimi les anzîoimeiiurs au beau imilieiu ds bitionis et des mnnahes de haches

pour avoir le plaisir de raplilorer les premiers l'histoire cdfiante de la mairie

de notre capile ? il va dîuic. sans ricn dire, que nots ne pouvon's que co_

pier les nouvelles poiîtiîiue. du pays, t'a près les autres journaux, pour cin
donner connaissance à ceux tle nos abonnès, qui rie vovent point d'autres

papiers Ite le notre. Nuts suos qi'ii gra nombre Le nos coiifrères ai-

tmeraient mieux avioir in journal purement religieux, et littéraire avec quel-

ques artiefes î!'agricultuîre ;a:s la chose parait itmpossible pour le présent
pour Pouvoir y parvenir il ;» ut i rait fonidcr une somme qui mettrait ce journial
à Pabri îles vriationris des souscripteirs, car un tel jouri-il ne donnant alors
auctei nouvelle politi lue dît payne pourrait espérer beaucoup de souscrip-

,elrs parmi les laïcs ; il faudrait pnur ainsi dire qu'il fût soutenu iresqu'ex-
clusivenent par les membres du clergé.

Avant que de terminer cet ariicle, il nie sera pas :nni à propos de faire b-
,aeri'cr île nouveau i à inos le<:teurs fie nc voulant entrer dans aucune polé-
mique polit:qte, nous ne pouvons donner les iouv elles o01 aflTaires du pays
qu'après avoir vû ce que les journaux cin diseti. Aller au devarnt d'cux, ce
ernit frmier tun-parti, etn donnant nus opinions pmuîticuilières. Nos lecteurs

Tue doivent donc pas s'attendre à trouver clez nous les premières nouvelles.
.surtouît pour ce qui concerne à présent les dlébais de notre lgielature. Nous
confronterons les journlaux, nous donnerons le pour et le contre ; et chacun

pourra ensuite former son opinion, d'après son goût où ses principes.
Tant qu'à 'igricultlre comme notre journal petit étre il dans les écoles

de canmpagne,.ct que c'est pour cela que nous l'>Tl'rons à moitié prix à MM.
les iistittteurs, il conviendra de dontnter des morceaux faciles et à la portée
des jeunes getis lui fréquentent ces écoles ; ces morceaux, ils les répètent à
leurs parens, ils les gravent dans leur jeutie imagiînation, et quelIquessiimples
qu'ils puissent paraitre il:- lic peuvent qiutètre utiles à li partie agricole,. et
c'est là, le point principîtl. Presque tous nus- confrères sont d'accord qu'on

(1) Nous ne citons point la ?zcle des Opelouscs comne li apier religieux,
cxprofes.so ,à la liste de-, papiers anlai, il nous tuti. ajouter maintenant,
Brownsne*s Quaterl/ Revic' dont nous donnons île tens ci tem1s des extraits.

doive consacrer quelques parties de nos colonnes à des articles diagricilture ;

est d'nilleuîrs l'pinion pulblique i tous les antres jou-nau x sont remplis de
discussions plus ou moins savantes suir cet art qui constitue la vraie richesse
des natiori ; nous rie -pouvons donc faire rien de mieux que. d'imiter nos
co'î-Žr es journalistes cn cela.

Cn.anns rA ssEOLm.r

Vendredi, 27 mars-
M. Cameron, présente une motion.pour faire une adresre à Son Excel-

lene.c la priant de vou!oir bien mettra devant la Chambre copie des corres-
pondances, qui peuvent avoir eu lieu, relativement à la -construction du pré-

setnt ministère, causéc par la résignation de certains ministres, et- l'admission
d'autres ministres.

1'avocat général Draner, et le solliciteur général Slerviood s'opposent à
a Inmotion disant qu'uin- telle motion serait une infraction à la constitution.

M. Laonitaine la seconde, sans donner de raisons pour éclaircir la ques-
lion. M. Armstrong supporta aussi la question, et dit que le .Bas-Canada
n'énit pas reprósenté. MA. Srimlh de Frontenac répondit que si le Bas-Ca-
nadla n'étlit pas repr enté.c'est que ses reréentane,)otaient joints à la mi-
norité du laut-Canada. La Chambre se divisa. Pour 32, contre SS.. Majo-
rité en Ileur des ministres. 6.

Afiaires de routine. Jeudi, 26.-George Munro, écuyer, membre du.3e.
Riding de Yorîk, fit "erment et prit son siège.

L'oratcur mit devantt la Chambre un rapport de la compagnie du chemin
à lisses (rail-road) de Si. Lauirent, et de Champlain pour l'année dernière.

25 pétitions furent pré,cntées. Entrýaiutres celles
De .\l. E. Guy demandant qiue le chemin allant à Lachine soit macada-

misé, ou qu'autrement on exempte des droits de péage qu'on y paye.
De Toussaint Mélole pour l'amélioration,du chemin de l'Abord à PloulTo

au villaie de S.e. Geneviève.
De- Sîeurs de la Charité de lHôtel-Dieu, paroisse de St. -iyacimhe, de-

mandant un acte d'incorporation.
De M. Lefrarnçois demandant qu'on exempte le district de Québec de

1'ordon nance des voitures d'lyver.
De M. J. M. Rubitaille pour le même sujet en tant qu'il aflecte les districts

de Québec, Gaspé. et Portneuf.
Du Capt. Jean Bedard, priant que le pont Dorchester sur la Rivière St.

Charles soit acheté par le gouivernement. et que le droit de péage soit dimi-
ntté, ou qu'on autorise à bàtir un pont libre.

Du R óè. P. Poi priant qu'on améliore le cheminde Ste. Claire à la Jeunc
Lorette, et qutil soit mis sous le contrôle des syndics des chemins de barrières
(le Qtîélbec.

*Pour macadamiser un chemin de Madoc à Belle-Ville, et de Madoc à Ma-
dawaskva.

D-s iabitis de tunt'igton pour construire Jes chemins de barrières de
Laprairie aux lignes,

De W. Wornan pour incorporer une compagnic pour construire un che_
min à lisse jttsqu'auîx lignes pour joindre le chemin de Boston.

Des Sauvages Iroquois, tgonquins, de Népissings et d.e St. Régis pour
contin uer leurs allouances aintuelles.

De A . G. Couillard pour adopter des mesures, pour empécher la destruc'
tion totale du gibier dans PlIet.

De G. Marchand et autres, demandant des dédommagemens pour les per-
tes occasionnée.s pa'r la construction du catal de Chamîbly.

De M. F. Valois pour continuer le chemin à barrières de Lachine, de la.
Pointe Claire à Ste. Aine.

D. Daly, écr. a présenté un message de .Son Excellence. communiquant
a la Chamubre plusieurs dépêuhes, reçues du gouvernement de Sa Majest-;
la plus importante est celle par laquelle le.gouverneur a direction de trans-
mettre à la Chambre, le rappoît des commissaires appointéà pour s'inforrier
de l'opération des postes anglaises dans l'Amérique du Nord. Cette nou-
Velle o été reçte avec de longs et bruyans applaudissemens.

M. Cayley pense que c'est le tenms le plus favorable de présenter. uoe
ndresse ait gouvernement iimpérial pour la rédntetion des droits,. vû le grand
chtangemuent qui s'opére dars le sytènte di commerce britannique. Apris

quelques débats contre le drîoit d'un par cent, on s'accorde de mettre ces
- mots, " au plus petit droit spécifique possible." Oi fait alors tue adresse i


